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Nous sommes aujourd’hui réunis en ce dimanche 8 mai, devant ce monument aux morts de Neuvy, 

pour commémorer le 77ème anniversaire de la victoire remportée par l’armée française et alliées sur la 

barbarie nazie.  

Pas une occasion ne doit être manquée de dire et de rappeler la mémoire des victimes des guerres, car 

faire mémoire, c’est s’interdire d’oublier pour éviter de revivre cette période qui fut l’une des plus 

tragiques de notre histoire. 

Pour l’ampleur des pertes humaines, des destructions matérielles et des souffrances infligées aux 

populations civiles, la seconde guerre mondiale se distingue de tous les autres conflits. L'idéologie 

nazie a fait reculer les frontières de la civilisation : Les persécutions raciales, l’internement des 

populations civiles et l’horreur des camps d’extermination marquent le mépris des valeurs humanistes 

héritées des Lumières. Leurs seules évocations nous interdisent à jamais d’en oublier le souvenir 

douloureux. 

Le 8 mai 1945, c’est la fin de ce temps de la crainte, c’est la liberté enfin retrouvée, c’est la victoire de 

l’espérance sur le chaos et la mort. 

Le 8 mai évoque ainsi le triomphe de la démocratie sur le totalitarisme. Le 8 mai 1945, la France renait 

de ses cendres et retrouve la liberté si cruellement perdue en juin 1940. Cette victoire c’est le fruit de 

l’effort, du courage, du sacrifice de toutes celles et ceux qui n’ont jamais désespéré. A l’instar du 

Général de Gaulle, tous ont eu foi en notre nation, en sa capacité à conduire le juste combat. 

Chaque année, nous commémorons ce souvenir. Chaque année l’émotion est intacte. A toutes celles 

et ceux qui ne se sont jamais résignés, qui n’ont jamais abdiqué, qui espéraient la liberté ; à tous ceux 

qui se sont battus, à celles et ceux qui sont tombés, aux autres qui ont enduré tant de souffrance, 

d’épreuves, combattu avant tant d’abnégation, nourri tant d’espoir ; à celles et ceux grâce auxquels 

l’humanité a pu de nouveau croire en son destin, nous rendons, aujourd’hui, l’hommage qu’il leur est 

dû. 

Souvenons-nous du sacrifice de toutes ceux qui ont combattu pour nous libérer de la barbarie, avec 

une pensée ce jour pour le sergent Archie ATKINS, ce jeune soldat américain tué le 7 août 1944 en 

libérant notre commune. Grâce à ces hommes et ces femmes, différents par leur origine, leur histoire 

et leur culture, mais réunis par un idéal commun, la France a pu retrouver sa dignité de nation.  

Et à l'heure où de nouveaux conflits armés sévissent toujours, partout et encore dans le monde et en 

Europe, ayons une pensée toute particulière pour l'Ukraine qui connait les ravages et les atrocités de la 

guerre. Ayons toujours en mémoire que la paix que nous connaissons sur notre territoire national 

depuis 77 ans, est précieuse, mais oh combien fragile. Ne soyons ni naïfs, ni dupes, la bête est bien là, 

tapie dans l'ombre, elle est prête à bondir à tout moment. Il nous faut combattre sans relâche les 

idéologies qui affaiblissent notre modèle républicain en luttant contre le retour à l’obscurantisme et au 

fanatisme. Il nous faut toujours et encore promouvoir la tolérance et investir dans l’éducation morale 

et civique des jeunes générations.  

 
« Ce que nos morts attendent de nous, ce n’est pas un sanglot, mais un élan, un élan de fraternité ». 

C’est bien cet élan qui doit nous faire dire aujourd’hui, vive la Paix, Vive la République, Vive la France, 

Vive l'Europe libre, unie et en paix. 

       Le maire, Vincent HULOT 


